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Samedi 30 mai 2015 Rencontre généalogique des 3 Chablais, à 
Saint-Maurice. Détails disponibles sur le site 
internet de l’Association valaisanne d’Etudes 
généalogique - www.aveg.ch

Dimanche 20 septembre 2015 19ème Rencontre généalogique de Savoie au 
Château de Ripaille à Thonon F-74. Détails 
disponibles sur le site internet du Centre 
généalogique de Savoie - www.cgsavoie.fr

Qui n’a vu Thonon et Ripaille, n’a jamais rien 
vu qui vaille.

Cercle vaudois de généalogie - No 91 - Avril 2015

L’affiche du Congrès national de Généalogie de Besançon
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Nouveaux membres

20 ans déjà : le 13ème Congrès national de Généalogie à Besançon
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Le Cercle vaudois de généalogie a le plaisir d’accueillir les membres suivants :

 Monsieur Philippe JACCOUD, La Chaux-de-Fonds
 Madame Sylvie DERNECOURT-PANISSOD, Divonne-les-Bains, France 
 Monsieur Christophe LAMBINET, Saõ Paulo, Brésil

Du 28 avril au 1er mai 1995 - il y a donc exactement vingt ans - se tenait le 13e Congrès 
national français de Généalogie au Palais des Congrès de Besançon, en Franche-Comté 
voisine. L’occasion de revenir sur cet excellent millésime dont la réussite fut l’oeuvre de 
M. Daniel Foltête et de son équipe du Centre d’Entraide généalogique de Franche-Comté 
(CEGFC - www.cegfc.net).

Nous avons ressorti quelques archives du Cercle vaudois de généalogie : le «Prix du meilleur 
stand toute catégorie», décerné au stand suisse «pour ses qualités de décoration, d’animation, 
d’originalité», un communiqué de presse de 1995 et quelques photographies.

D’excellents souvenirs de ce Congrès restent gravés dans la mémoire des nombreux participants 
à cette belle aventure.

Le prochain Congrès se tiendra du 2 au 4 octobre 2015 au Futuroscope de Poitiers.

Le 1er Prix décerné à la Suisse, hôte d’honneur du 13e Congrès national de Généalogie à Besançon
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La Suisse doublement à l’honneur chez les généalogistes français

Au 13e Congrès national français de 
généalogie, la Suisse a marqué sa présence à 
la fois comme hôte d’honneur et par l’obtention 
du premier prix du meilleur stand toute 
catégorie. En outre, trois communications 
concernaient notre pays.

La Fédération Française de Généalogie (FFG) 
tient congrès tous les deux ans. Après Vichy, 
elle avait choisi Besançon pour ses assises. 
Cette manifestation, organisée de main de 
maître par M. Daniel Foltête, président du 13e 
Congrès et du Centre d’Entraide généalogique 
de Franche-Comté, offrait un vaste choix aux 
participants : 30 communications, différents ateliers, 72 stands et diverses expositions annexes 
permirent aux congressistes et aux autres visiteurs de satisfaire leur intérêt ou leur curiosité 
sur des sujets touchant la généalogie et de nouer des contacts fructueux. Elle rencontra un 
succès indéniable en réunissant un millier de congressistes, ainsi qu’un millier de visiteurs.

Ce Congrès avait notamment innové en s’ouvrant à l’étranger : la Suisse était invitée comme 
hôte d’honneur. Le Consul général de Suisse à Besançon, M. Günter Britschgi, a marqué la 
manifestation de sa présence. La participation helvétique a été assurée par la Société suisse 
d’études généalogiques (SSEG) : un stand préparé par le Cercle vaudois de généalogie avec le 
soutien de la SSEG et de ses sections a présenté la recherche généalogique en Suisse. Décoré 
par plusieurs affiches, dont l’une représentait Adam et Eve (le thème du Congrès) établissant 
leur généalogie (!) sur ordinateur, et un hallebardier aux couleurs nationales, ce stand, 
animé par de nombreux volontaires venus de diverses région de notre pays, fut honoré du 
premier prix du meilleur stand toute catégorie pour ses qualité de présentation, d’animation 
et d’originalité sur la proposition de l’ensemble des exposants.

La participation suisse s’est également étendue aux communications, avec les interventions 
de MM. Philippe Froidevaux sur les sources de l’histoire des migrations entre la principauté 
épiscopale de Bâle et la France, Pierre-Yves Favez sur les sociétés généalogiques suisses et 
la recherche dans notre pays, et Jean-Charles Fellay sur l’apport des familles de Bagnes à 
l’histoire démographique et sociale.

Relevons enfin que le maire de Besançon, M. Robert Schwint, a remis une médaille de la ville 
à MM. Jean-Marie Thiébaud, président de la FFG, Pierre-Yves Favez, vice-président de la 
SSEG et Daniel Foltête président du Congrès.

En haut : les présidents des asso-
ciations généalogiques embarquent 
à bord d’une vedette bisontine. 
Parmi eux, deux anciens présidents 
du CVG. Saurez-vous les reconnaî-
tre ? Un indice : ils portent le même 
prénom...

En bas : vues du stand helvétique, 
avec sa mascotte 
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Guy Le Comte : un généalogiste passionné et passionnant

Touché depuis de trop nombreux mois par de sérieux ennuis de santé, l’ami Guy Le Comte 
a décidé de renoncer à continuer d’exercer ses fonctions au sein de notre comité, et le Cercle 
en a pris acte lors de son Assemblée générale du 8 novembre 2014 ; le président a alors saisi 
cette occasion pour le remercier chaleureusement au nom de chacun d’entre nous pour tout ce 
qu’il a accompli avec un engagement sans failles en faveur de notre société et de ses membres 
depuis ses débuts – il est en effet l’un de ses membres fondateurs en 1987. Cette décision 
parfaitement compréhensible constitue néanmoins une grosse perte pour nous : s’il n’y a siégé 
que quatre législatures, ayant été élu lors de l’Assemblée générale du 18 novembre 2006 au 
château de Rolle, il a néanmoins marqué notre société entre autres par sa présidence en 2009-
2010 et en prenant la coresponsabilité de la rédaction du Bulletin généalogique vaudois de 
2007 à 2012, en assistant Gilbert Marion, tout en animant de nombreux stamms.

La généalogie a toujours été sa passion. Né dans une famille possédant des archives importantes 
déposées aujourd’hui aux Archives cantonales vaudoises sous la cote P Le Comte (Ferdinand 
Lecomte), et attachée depuis déjà deux générations à découvrir plus complètement encore 
son passé en recourant aux divers fonds ouverts au public, il a été tôt mordu par elle – dès 
sa préadolescence en accompagnant son père André Le Comte, un dessinateur également 
fin connaisseur de l’héraldique, dans les dépôts d’archives qu’il visitait pour compléter ses 
informations familiales. Et la généalogie l’a inévitablement conduit à l’histoire dont elle 
constitue un élément indissociable.

Vaudois de souche bien que natif de Bâle (il est originaire de Saint-Saphorin / Lavaux), il 
a passé toute sa carrière à Genève où il est arrivé juste après la guerre et il a toujours été 
profondément impliqué dans le terroir vaudois, point de départ de ses recherches. C’est donc 
tout naturellement qu’après avoir obtenu sa maturité fédérale latine en 1969 il fit des études 
de lettres à l’Université de Genève où il devint l’assistant diplômé en histoire nationale du 
professeur Louis Binz et obtint sa licence d’histoire en 1973, avec un mémoire sur Vaulion 
sous l’Ancien Régime.

Il fait ensuite carrière dans l’enseignement (histoire et français) au collège Claparède et au 
cycle d’orientation de Pinchat, mais son activité ne s’est pas bornée à cette profession. Ses 
intérêts multiples et variés l’amenèrent à s’engager activement auprès de diverses institutions 
et sociétés. On le trouve ainsi membre de la Société d’histoire et d’archéologie de Genève 
(qu’il préside en 1993-1995 et 2005-2007), de la Société suisse d’héraldique, de la Société 
vaudoise d’histoire et d’archéologie, de l’Association vaudoise des archivistes… Il s’est 
encore impliqué dans l’Université du 3ème âge de Genève en y donnant des conférences de 
généalogie.

Guy a aussi été actif sur le plan religieux comme membre du Conseil exécutif de l’Eglise 
Nationale Protestante de Genève de 1973 à 1978 et président des Unions Chrétiennes de Jeu-
nes Gens (UCJG) Suisses de 1993 à 1998. En tant que membre de la Commission des Biens 
Curiaux de 1976 à 1994, qu’il présida jusqu’en 1984, il est chargé notamment de l’entretien 
des bâtiments ecclésiastiques et participe à ce titre aux restaurations des temples de Jussy et 
Satigny ; il a encore été le dernier président de la Fondation des Ponts de Saint-Gervais, qui 
mena la restauration de ce sanctuaire.

Les archives constituant la source de l’histoire, il était naturel que Guy Le Comte s’en soit 
préoccupé. En septembre 1969 déjà, à la requête de son oncle Jean-Pierre Maillard, il avait 
établi un inventaire sommaire des archives communales de Morrens, et il assistera encore 
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celui-ci pour l’inventaire de leur fonds ancien 
en juillet 2002. Il avait bien sûr été concerné 
dès 1971 par l’état des archives communales 
de Vaulion en préparant son mémoire de 
licence, puis il s’y implique concrètement dès 
1980 en prolongeant l’inventaire dressé par 
Raoul Campiche vers 1915 ; ce travail achevé 
en 1983 l’a conduit à publier en 1997 son bel 
ouvrage sur l’histoire de cette commune, 
ce qui lui a valu la bourgeoisie d’honneur 
de Vaulion en 2003. Et comme ce village 
dépendait du bailliage de Romainmôtier, il 
s’est également penché sur les archives de 
cette localité, ce qui l’a conduit à diriger avec 
Robert Pictet le travail de diplôme de Patricia 
Reymond à l’Ecole supérieure d’information 
documentaire, Archives en terre vaudoise : 
l’exemple de Romainmôtier, Genève, 1993.

Son intérêt pour ce travail de diplôme 
s’inscrivait dans la droite ligne de son activité 
pédagogique qui l’amenait à s’impliquer dans 
les travaux de maturité de ses étudiants, en 
particulier quand le sujet faisait preuve d’originalité. Les lecteurs du Bulletin de 2002 ont pu s’en 
rendre compte quand il y publia le résultat de la recherche d’une étudiante prouvant sa lointaine 
parenté avec une famille américaine homonyme émigrée au début du XVIIIe siècle grâce à l’ADN… 
Dans un domaine plus classique, il a supervisé l’enquête d’un autre étudiant, Florian Deluz,  sur 
l’origine de sa famille : ce travail de 2007 sur les Deluz de Romanel-sur-Lausanne est consultable aux 
Archives cantonales vaudoises.

Personnalité attachante dont la vaste culture est nourrie par une curiosité insatiable sans cesse éveillée 
dans les domaines les plus divers (comme entre autres la généalogie égyptienne ou l’ascendance 
remontant à Charlemagne), parvenant même à se servir de la tradition pour pallier dans le cas de 
Vaulion à l’insuffisance ou l’absence de sources, Guy Le Comte a aussi fait bénéficier nos membres 
de son talent de conteur pétri d’humour, sachant captiver son auditoire et ses lecteurs et les tenir en 
haleine par son sens de l’anecdote (il en a toujours une à placer) et de l’image. Ses exposés toujours 
vivants présentés à divers stamms comme ses articles publiés dans notre Bulletin généalogique en 
témoignent. Enrichi par l’expérience de recherches menées aux quatre coins du monde à la poursuite 
de sa famille, il a toujours été disponible pour assister les chercheurs dans leurs recherches, en 
particulier sur les familles de Vaulion qu’il connaît bien.

Enfin, il convient de ne pas oublier sa participation active à la tenue de stands lors de diverses 
manifestations tenues tant en Suisse qu’en France. En 2008, il est même allé présenter sa quête 
familiale menée par trois générations au Cercle généalogique de Mions, dans la région de Lyon où 
sa famille avait vécu, sous le titre «Retour à Mions après 400 ans d’absence et 60 ans de recherche»  
– un condensé somme toute de son activité.

Nous sommes profondément reconnaissants à l’ami Guy de tout ce qu’il a accompli pour notre Cercle 
et la cause généalogique, et nous espérons bien le revoir bientôt.

Le comité

Guy Le Comte préside l’Assemblée générale 2010 à Echallens - Photo P.-Y. Pièce
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Guy Le Comte est l’auteur de plusieurs contributions au Dictionnaire historique de la Suisse 
et d’une quarantaine de publications (essentiellement des articles) consacrées à l’histoire du 
village de Vaulion, à diverses familles vaudoises, à l’histoire militaire vaudoise, ainsi qu’à 
l’histoire des Unions chrétiennes genevoises et de la Croix-Rouge.

1. La communauté de Vaulion sous le régime bernois, Genève, 1973, 138 f. (mémoire de licence).
2. «Versoix au 16e siècle : une étrange démographie», dans Revue du Vieux Genève N° 15, 1985, p. 2-8.
3. «Henry Dunant, fondateur de l’Union chrétienne de Genève», dans De l’utopie à la réalité : actes du colloque Henry 
    Dunant, Genève, Société Henry Dunant, 1988, p. 139-151.
4. «Quelle politique pour les pauvres ? : le cas de la communauté de Vaulion sous l’Ancien Régime», dans Armut in der 

Schweiz (17.-20. Jh.) = La pauvreté en Suisse (17e-20e s.), Zurich, Chronos, 1989, p. 95-108 (Société suisse d’histoire  
économique et sociale 7).

5. «Comte [sic] rendu de «Préludes et pionniers : les précurseurs de la Croix-Rouge, 1840-1860», suivi de : «La prise de 
Richmond vue par un officier vaudois», par [Ferdinand Lecomte], dans Bulletin de la Société Henry Dunant 1990-1991, 
N° 14, p. 56-67.

6. «La Société d’histoire et d’archéologie de Genève, une image ancienne ?», dans Equinoxe N° 10, 1993, p. 129-144.
7. «L’histoire perdue d’une chapelle vagabonde : essai de relecture d’une tradition populaire», dans Des archives à la

mémoire : mélanges d’histoire politique, religieuse et sociale offerts à Louis Binz, Genève, Société d’histoire et d’archéologie 
de Genève, 1995, p. 453-475 (Mémoires et documents publiés par la Société d’histoire et d’archéologie de Genève 57).

8. Vaulion au fil de sa mémoire, s.l., 1997, 227 p.
9. et Pierre-Antoine Goy, «La famille Goy de Vaulion (1396-1998)», dans Bulletin généalogique vaudois 13, 2000, p. 38-76.

10. «Fuir le royaume de Balthasar. La fin de l’Oisans protestant», dans Bulletin généalogique vaudois 14, 2001, p. 11-33.
11. «Le petit Y de Judith Beyeler», dans Bulletin généalogique vaudois 15, 2002, p. 43-46.
12. «Vaulion», dans Panorama des archives communales vaudoises, 1401-2003, dirigé par Gilbert Coutaz, Beat Kupper,

Robert Pictet et Frédéric Sardet, Lausanne, Bibliothèque historique vaudoise, 2003, p. 435-442 (Bibliothèque historique 
vaudoise 124). 

13. «Les châtelains de Palézieux de la maison de Gruyères et leur descendance à Maracon», dans Bulletin généalogique
vaudois, 16. 2003, p. 181-192.

14. «Note sur l’ascendance d’Elisabeth Naegeli, femme de David de Rovéréaz, de Bex», dans Bulletin généalogique
vaudois, 18. 2005, p. 151-156.

15. «Les Lumières à Vaulion ou les étranges aventures de Pierrotton Guignard», dans Bulletin généalogique vaudois 19, 
2006, p. 13-41.

16. et André Le Comte, «Henriette Le Comte, claveciniste amoureuse du pasteur Charles Appia», dans Bulletin de la Société
genevoise de généalogie N° 3, 2006/2007, p. 2-17.

17. «Notes sur les Appia : de Saint-Jean au Val Pelice», dans Bulletin de la Société genevoise de généalogie  N° 3, 2006/2007,
p. 18-32.

18. «Les radicaux vaudois au secours de la République lombarde : 1848, la Légion helvétique romande», dans Le Brécaillon :
bulletin de l’Association du Musée militaire genevois, Genève, N° 28, février 2008, p. 72-113.

19. «Il ne manque qu’un pichet d’Yvorne», dans Le Brécaillon : bulletin de l’Association du Musée militaire genevois, 
Genève, N° 29, décembre 2008, p. 4-31.

20. et alii, «Pierre Fatio et son temps», dans Bulletin de la Société d’histoire et d’archéologie de Genève t. 36/37, 2009, 112 p.
21. «Dépouillement des terriers aux Archives cantonales vaudoises», dans Nouvelles du Cercle N° 72, novembre 2009, p. 6.
22. «La dernière révolte», dans Le Brécaillon : bulletin de l’Association du Musée militaire genevois, Genève, N° 30, mars 

2010, p. 22-43.
23. «L’indexation des terriers aux ACV», dans Nouvelles du Cercle N° 74, août 2010, p. 3.
24. «La triste histoire d’un régiment perdu, en un temps troublé : la bataille de Jarrie (1587)», dans Bulletin de la Société 

d’histoire et d’archéologie de Genève t. 40, 2010, p. 28-39.
25. «La famille de Willermin, d’Estavayer à Morges», dans Bulletin généalogique vaudois 24, 2011, p. 9-146.
26. «La Bibliothèque du colonel [Rodolphe] de Willermin», dans Le Brécaillon : bulletin de l’Association du Musée militaire 

genevois, Genève, N° 33, février 2013, p. 96-103.
27. De Vuillemin à de Willermin et d’Estavayer à Morges : histoire d’une réussite familiale, s. l., Guy Le Comte, 2013, 197 p.

(aux Archives cantonales vaudoises, salle de travail : VB 3716, classification cg6:Wil’gen).
28. «La guerre dans les Flandres vue par Guillaume de Willermin, officier aux Gardes suisses, 1793-1795», dans De Nimègue 

à Java : les soldats suisses au service de la Hollande, XVIIe – XXe siècle, sous la direction de Sébastien Rial, [Morges], 
Château de Morges et ses musées, [Pully], Centre d’histoire et de prospective militaire, 2014, p. 126-140.

Bibliographie (non exhaustive)
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Numérisation des cartes aux Archives cantonales vaudoises

Tiré de 24Heures du 14 avril 2015 :

Les documents anciens passent à l’ère 
2.0 pour mieux se retirer

La numérisation de 6000 registres et cartes a 
débuté. Objectif: préserver les écrits en leur 
substituant une version digitale.

D’ici à 2019, 2344 registres cadastraux des 
quatre derniers siècles et 4000 cartes du Pays de 
Vaud ne seront plus accessibles physiquement 
aux Archives cantonales. Le temps où l’on prenait plaisir à humer les pages poussiéreuses, à 
les tourner délicatement du bout des doigts gantés et à appréhender par le toucher une belle 
couverture en armature métallique est bientôt révolu pour des raisons de conservation et 
d’évolution technologique.

L’institution, basée près de l’UNIL à Chavannes-près-Renens, vient ainsi d’attaquer la phase 
concrète de cet ambitieux projet. Elle s’attelle depuis le 1er avril à substituer aux vénérables 
manuels une version numérique. Dans un premier temps, ces fichiers seront consultables en 
salle de lecture. A terme, l’objectif est de les offrir en libre accès sur Internet, où ils pourront 
être téléchargés. Les originaux physiques seront retirés de la consultation.

Pour en arriver là, il faudra au préalable numériser quelque 120’000 pages parmi les plus 
rudoyées par les affres du temps. «Les plus vieux registres cadastraux datent de 1645, explique 
Gilbert Coutaz, archiviste cantonal. Nous avons la chance de disposer du réseau de registres 
cadastraux le plus dense de Suisse. C’est une qualité de source exceptionnelle mais fort 
menacée, et qu’il convient de préserver.»

Une première étape

Pour ce faire, l’Etat de Vaud a octroyé 2 millions de francs en 2013 afin d’acquérir le matériel 
adéquat et engager les compétences nécessaires. C’est maintenant chose faite avec un local 
spécifique dans l’enceinte des Archives cantonales. Pour cette phase, deux opérateurs sont à 
pied d’œuvre depuis le début du mois et une restauratrice depuis janvier 2014 dans une chaîne 
de compétences déclinable en cinq étapes. «Le nombre important de documents nécessite ce 
flux industriel», ajoute Gilbert Coutaz.

D’autant que ce nouvel outil de numérisation 
sera très vraisemblablement et fortement mis 
à contribution à long terme. La sélection de 
documents de cette première étape, les plus 
menacés, ne représente en effet qu’une infime 
partie des 34 kilomètres de rayonnages des 
Archives, et ceux-ci ne cessent de croître. 
Chaque nouvelle étape devra toutefois être 
avalisée par le Grand Conseil, de même que 
les crédits nécessaires à sa réalisation.

Source : http://www.24heures.ch/vaud-regions/documents-anciens-passent-ere-20-mieux-retirer/story/14886895
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Questions / Réponses - Adressez vos réponses au siège du Cercle ou via www.ancetres.ch

Q296 TALLICHET - FAVRE - DENTAN (Marie-Angèle LOVIS)

Peut-être vous souvenez-vous que j’ai publié dans le Bulletin généalogique vaudois de 2010 un article sur un 
Vaudois nommé Emile Tallichet, professeur et consul suisse au Caucase, vous m’aviez d’ailleurs aidée aux 
archives vaudoises au moment de la rédaction de l’article. Emile Tallichet avait trois enfants, dont deux garçons, 
Alfred et Henri. Ces deux personnes ont été rapatriées par la Croix-Rouge après les troubles de 1917. 
Or, un des descendants de Henri Tallichet en Russie, M. Rodionov, a eu connaissance de mon article. Il 
a réussi à me contacter. Il désirerait savoir où son ancêtre est enterré et entrer en contact avec des 
parents ou descendants de personnes qui l’ont connu. J’ai déjà tempéré son enthousiasme, mais il se 
figure que cela est relativement facile. Je lui ai aussi dit que je proposerai un article sur le rapatriement 
de ces deux messieurs au Cercle vaudois de généalogie, mais pas avant 2017. Entre-temps, mon 
correspondant me talonne régulièrement et m’envoie de son côté des documents qui m’obligent.
 
J’ai pensé que peut-être les généalogistes vaudois pourraient m’aider. Si vous aviez la gentillesse d’en parler aux 
membres du Cercle, je vous en serais fort reconnaissante. Voici en résumé ce que je sais sur Henri et Alfred :
 
Alfred est revenu en Suisse au début des années 1920 et a repris des études pour valider ses titres russes 
de médecin. Malheureusement, il est mort peu après avoir réussi sa validation (nécrologie Feuille d’Avis de 
Lausanne, 19 avril 1922). Il est né le 22 juin 1878 à Tiflis et est décédé autour du 18 avril 1922 à l’Hospice 
de l’enfance à Lausanne. Il laisse une veuve Mme Telecheva, et un jeune garçon, nommé Alfred, qui sera 
diplômé de l’EPFZ au début des années 1930, seule info que j’ai retrouvée pour lui.
 
Alfred père s’entremet ainsi que d’autres personnes pour faire venir en Suisse son frère Henri, né le 17 
novembre 1874 à Tiflis et mort en Suisse (où ?) le 4 ou 5 mars 1931. Je joins son avis de décès, publié par le 
Cercle romand. Peut-être que cela permettra de formuler une hypothèse sur le lieu de son décès. Henri a 
comme connaissances et amis dans les années 1920 M. Gustave Dentan et Mme Marguerite Dentan 
Favre, apparenté probablement à la famille Tallichet par le mariage d’une fille Tallichet avec un pasteur 
Favre. Il doit s’agir du pasteur Ernest Favre Périllard à Lausanne (cf. Feuille d’Avis). Les Dentan ont trois 
enfants :
 
• René, je l’ai retrouvé aux USA, il est décédé en 1999. Représentant de la maison Rolex aux USA. 
• Marianne, née vers 1915.
• Pierre, né vers 1920.
 
Henri est en photo avec ces personnes en 1926 ainsi qu’avec Hélène Vautier, probablement soeur de Gustave 
Dentan. La famille Dentan habite à Chailly ou Lutry. Henri doit avoir également habité et travaillé à Granges 
comme horloger.
 
Je précise donc mes questions :
 
• Est-ce que le Cercle de généalogie a réalisé une base de données à partir des registres paroissiaux ou d’état 
civil sur les naissances, décès intervenus dans les communes vaudoises jusque dans les années 1930 ? Dans cette 
éventualité, sous Lausanne, Chailly ou Lutry, lieu de domicile des Dentan, mais également des frères Tallichet, 
ou sous Orbe, lieu d’origine des Tallichet, il y aurait peut-être un suivi de ces familles.
 
• Est-ce que certains membres du Cercle connaissent ces familles, soit les descendants d’Alfred Tallichet, de 
Marianne et Pierre Dentan et d’Hélène Vautier ?

Quelques documents concernant la famille Tallichet


